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Cette année encore le collectif Royaliste­
Université fait paraître sa lettre d' information . 
Nous vous invitons 6 vous abonner et à vous 
réabonner. O'abord pour une question finan­
cière : "argent étant le nert de la guerre, 
"abonnement fournit les fond s nécessaires à 
ta parution de cette lettre. Ensuite parce que 
Royaliste-Univer5Ïté étant "organe des jeunes 
royaline. livre les critiques, les réflexions, les 
idées de ces derniers. Il joue ainsi à la fois un 
rô le d'jnforrnttion et de formation et il est 
donc indispensable qu'il se développe dans 
dans des conditio ns normales. Ce premier 
numéro de "année qui est un numéro de re­
mise en marche, sera suivi d 'autres où les col­
laborations seront plus nombreuses et où 
donc le journal ~ra plus étoffé. 

Nous comptons sur vos $Uggestions, d'ar­
tides. d'enquêtes, de prises de oontacts. Nous 
attendons les informations que vous voudrez 
bien nous faire parvenir $Ur la situation dans 
votre fae, votre lieu de travail. les loisirs dans 
votre région ... 
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éditorial :----
une présence royaliste 

dans les facs 
L'éventail politique étudiant étant ce qu'il est (on en vou· 

dra pour indication les sondages réalisés naguères par le «Gui­
de de l'EtudiantJ) il y aura toujours des étudiants royalistes 
dans les facs. Ce n'est pas évident pour ceux qui ne se fieraient 
qu'aux résultats des élections pour les conseils d'universités, 
ou les centres d'œuvres $Oçiales et ITLltuelles, ou bien ençore 
aux distributions sys~matiques de tracrts sur les çampus ... 

Et cependant, que ce lOit en un 1976 déjà lointain où on 
comptait des royalistes dans les comités de grève dans quasi· 
ment toutes les villes universitaires, comme en 1980 où les mili­
tants de la N.A.R. ne furent parles derniers à se mo biliser pour les 

. érudiants étrangers menacés par des décisions préfectorales abusi· 
'les, nous n'avons jamais négligé de faire notre travail de citoyens 
actifs. 

Chaque fois que des luttes justifiées commencent on trouve 
des royalistes engagés. Il ne s'agit pas pour nous de récupérer, 
d'encadrer des étudiants ou des mouvements de revendication, 
mais de nous comporter en citoyens, à la Fac en tant qu'étudiants, 
comme sur les autres lieu de la vie sociale. 

Cela est conforme à nos aspirations, à notre projet politique qui 
est de libérer les citoyens de l'emprise de l'Etat en libérant l'Etat 
des forces d'argent et des menaces idéologiques. Nous voulons une 
Franœ fédérale, où les citoyens gèrent leurs affaires, où l'Etat soit 
réduit au minimum nécessaire pour la protection des intérêts 
nationaux mntre les intérêts des multinationales et des impéria­

· Iismes. 
Pour cela nous proposons un début de solution : mettre en 

place de dlet d'Etat, un homme libre, non désigné par une quel­
conque çoterie, qui ne soit pas l'expression d'un groupe de pres­
sion. Que cet homme représente la natkln aux yeux de tous, qu'il 
en incarne les intérêts vitaux, qu'il soit en réserve en cas de crise 
pour éviter les dictatures qui s'installent dans ces conditions, qu'if 
soit à rœme de faire appel aux hommes politiques utiles à la 
situation, de droite ou de gauche, sans esprit de guerre civile, sans 
heurt. 

Le sommet de l' Etat ainsi libéré des intérêts qui l'occupent 
habituellement, nous espérons qu 'une révolution deviendrait 
possible. Mais ce sera "affaire des citoyens, qu'il s'agit égaie­
ment de libérer de la mise en condition par les médias, les métho· 
des de travail, le moule économique et culturel du pays. les 
élections présidentielles vont être l'occasion d'un renforcement de 
cette mise en condition. Dans l'université, Saunié-8eité opère sa 
reprise en main, d'une main d'ailleurs de plus en plus ferme. Plus 
que jamais nous devons nous révolter, plus que jamais les royalistes 
entendent être présents dans les luttes pour l'émancipation des 
citoyens, plus que jamais les étudiants royalistes marquero.nt leur 
présence dans les luttes étudiantes qui s'annoncent. 

. N.A.R.· Université 



Vincennes 
tuée par 
Seité. Même 
les étudiants 
aller à 
toutes façons 
plus la même chose. 

Vincennes est issue de mai 1968, expérience origina-
le, elle permettait à des non-bachel iers d'étud ier, d'ob­
tenir des diplômes dont la va~ur était reconnue, et 
donc de s'élever dans l'échelle soc iale . l'enseignement 
y était en outre de qualité. La creche, le resto-U, le 
bois ... favorisaient la venue de jeunes parents. 

Conformément aux décisions prises il y a trois ans 
par la ville de Paris, les locaux de Vincennes sont fer· 
més en juin et la démo lit ion est entamée en vue du 
transfert à St Den is. Si la mise en app lication de cette 
Llécision a suscité surprise et révo lte c'est parce qu'en 
fait il n'y a pas seulement eu transfert , mais transfor­
mation : plus de crèche, plus de Resto-U normalement 
accessible, des 81'TlJhis minuscules, des sa lles d'audiovi­
suel rendues impraticables par les vibrations des 
ventilateurs, des parkings en moins ... Indubitablement 
Madame le ministre veut d iminuer le nombre d'étu­
diants, de ces étudiants pilrticuliers pour qui Vincennes 
était la seule chance de promotion. 

Naturellement les ra isons purement politicardes ne 
sont pas étrangères à ce choix. Vincennes était mar­
quée t rès à gauche, et apparaissait comme un lieu de 
contestation, Voilà un Uransfert» qui aura pour consé­
quence de diminuer la diffusion des idées subversives ... 
et pour plus d'efficacité on supprime tout simplement 
le'-cours de sociologie politique de Mme Maccioch i, 
.membre en Italie du Parti rad ical (rien à voir, comme 
chacun sait, avec les «rad icaux» français 1). 

Enfin la nouvelle Un iversité de Pa ris VI II n'ayant 
toujou rs pas de président à l'heure où nous écrivons, 
la rentrée d'octobre apparaît comme très préca ire. 

Cela ne peut avoir comme conséquence que de pro­
voquer la colère des étud iants. Tout mouvement de 
contp~1at ion et de luttcs suscités par cette provoca­
tion u !~cardienne recevra donc no tre appu i dans la me­
su r!::! de nos moyen". 

-
la fe ~fli:c 

L'affaire de Vincennes n' est qu'u n aspect de la repri­
se en main des Universités à la veille des grandes 
échéances électorales. L'affaire des «habilitations» le 
montre bien. 

Certes la carte universi taire méritait d'être revue. 
Certa ines filiè res manqua ient de moyens, de person­
nels, voire d'élèves . 1\ fallait opérer des choix, Cepen­

'dant la commission de spécial istes chargée de l'affaire 
avait déposé en juin des conclusions. Les choix du 
ministère les ignorèrent trop souvent pour que l'on 
cro it à des divergences purement techniques. 

Les critères de choix de Saunier-Serté appara issent 
d 'abord politiques: les suppressions de classe de socio· 
logie comme à Rennes Il où Vincennes débarassent 
l'Etat de contestaires potentiels, II s~agit égale'ment de 
renforcer le caractère définitif des mesures prises par 
M. Beullac, Puisque le norrbre des postes' proposés au 
CAPES de dessin d iminue cette année (54) on suppri­
me l' UER de Renr.es Il qui obtient d'excellents résu l­
tats. Les arts plastiques n'est-ce pas, ce n'est pas pro­
ductif, Il faut une Université plus économiste, 

Et pourtant le Centre d'Etudes Supérieures d 'Amé­
nagement de Tours qui fournit de norrbreux techni­
ciens pour le développement économique de la région 
est remis en cause. Même Jean Royer a protesté 1 

L'Ecole· des Hautes Etudes en Sciences Sociales, dont 
le rôle est de fo rmer des chercheurs dans toutes les 
sc iences sociales voit un grand nombre de ses D.E.A. 
supprimés. Cela risque de porter atteinte à la valeur des 
thèses désormais décernées, le D.E.A. étant une prépa­
ration actuellement indispensable à la présentat ion 
d'u ne thèse. 

En fait, Mme Saunier-Serté app lique à l'ensemble de 
la France les d irect ives du Vlllème Plan: crée r une 
économie à deux vitesses. L'économie de pointe repose 
su r les grandes écoles. Subsiste une économie archaique 
dont les cadres sont formés par l'Université. Cela s' ins­
crit dans le cadre d'une société élitiste où ne pourront 
fa ire des études utiles et rentab les que les étudiants des 
mi lieux aisés. C'est bien cela que souhaite Mme le mi ­
nistre en centralisant par souci de rationalisation le 
nombre d 'U.E. R. 

La décision du Premier ministre d'accepter la redis­
cussion point par point de la carte un iversitaire peut 
éventuellement éviter ce gâch is trop apparent. Mais ce­
la a encore pour conséquence de jeter dans le troub le 
bon nombre d'étudiants qui ne savent toujours pas où 
aller à un mois de la rentrée. 

Cette affaire des habilitations, ajoutée aux problè­
mes de la modif icat ion des statuts des conseils universi­
ta ires, de l'é lection des présidents d'U .E.R., risque de 
fa ire une rentrée explosive, Ce que souhaite peut-être 
le gouvernement, afin d'effrayer le Français moyen. 
Il pourrait alo rs matraquer à l'a ise et même battre 
M. Debré sur le terra in de la fermeté. 
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ENQUE TE 

Dans l e but de mene:l.~ ensembles) cette année, une acti on efficace dans 
les universités , mus vous derran::lons de bien vouloir .remplir et nous 
retourner ce questiD~ . '. . 
Les .~sultats stati stiques de cette enquête seront pub~iés' dans un ~­
chain nI.J.rréro de ROYALISTE-UNIVERSITE, et ils intéresseront sans doute 
chacun ct 1 entre mus. 
Mlls si repordre à chaque question vous semblait fastidieux ou inutile 
roJ.S serions égalenent heureux de recevoir soit des reponses incomplè­
tes ,soit des lettres sur un sujet particul ier que VOUq vo~ez nous fai­
re COI'1Il3.ître. LI l.mp::rr>tant ét ant de cprrm..miquer, p:>ur mieux agir ensuite . 

~IONNAIRE A REl'OURNER AV/Mf LE 30 OCTOBRE 1980 A ROYALISl'E- UNIVERSITE 
17, RUE DES PETITS-CHAMPS 75 001 PARIS. 

NOM: 'Prénom : 

Date de naissance 

Dans quelle faculté étudiez-vous? Quell e di scipline ? 

Depolis combien ct 1 année êtes-vous étudiant ? 

Etes- vous un étudiant-salarié ? Genre de travail ? 

Votre Fae vous sembl e-t-elle politisée ? 

. Çuelle organi sation t:e1itique tient le haut du pavé ? 

y A- t - il des royalistes de la N.A .R. ? l'bn orgardsés ? D'autres erg.; 
nisations royalistes? Hilitant dans un rrouverœnt ron royaliste? 

Avez- vous des cont acts ~vec des membres d'orgpnisations autres que la N.A .R. ? 
Préci sez si vous le voulez et si ces ·contacts semblent 
avoir un intérêt ?Jli tique- p3rticulier : 

Etes- vous aOOJU1é à ROYALI STE ? Etes- vous a1::x:mné au LYS ROUGE ? 
Etes- vous al:x:mné à ROYALISfE- CAHIERS-TRIMESI'RIELS ? 

Etes- vous adhérent à la N.A.R. ? 

Militez- voos en équipe avec d'autres militants de la N.A.R.? D'une façon géJ 
Plus paz;ticu1ièrernent dans votre fac 

Désirez-vous mene~une action militante dans votre fac ? 
- Etes- vous prêt à distpibuar des tracts ? 
- Coller des affi ches ? 
- Organiser des rétmions ? 
- Demander un panneau d ' expression royaliste à l'Administration? 

Q..lelle aide souhaiteriez-vous recevoir ? 

T.S.V.P. 
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SUITE DU QUEsrIONNAIRE 
////////////////////// 

QJelle s~rte de jol.lI'J"lal souhaiteriez- vous recevoir ? 
(un jOJI'nal p:lrtant strictement sur l 'action militante, 
un journal pl us développé avec des ~iques diverses, etc ) 

Quelle périodicit é VOliS paraît-elle l e plus souhaitable ? 

Aimeri ez-vous p3rt i ciper à la rédaction de ROYALI STE- UNIVERSITE ? 
Quelles serai ent vos thèmas ct 1 intérêt p;trticuliers dans ce cas ? 

Ai.meriez- vous créer un bulletin ronooté dans votre Fac ? 

Si oui , IX=>urriez-vous le faire imprimer vous-même ? 

5::::Iuhaiteriez-vous que soit €latx)I-é et diffusé, un projet royaliste étudiant? 

Autre ~~position 

Désirez- vous continuer' à recevoir ROYALISI'E- UNlVERSITE durant l ' année 79/80 ? 

Connaissez-vous des personn~s susceptibles d'être intéressées par ROYALISTE­
UNIVERSITE ? (l\dresses de CES personnes ?) 

BULLETIN D ' AllO~'ND1ENT OU DE REAEONNn1ENI' 

Je m' al:x:mne à ROYALISl'E-t,JNIVI:RSITE et verse p:>ur cela la socme de 10 F (rormal: 
30 F (soutieJ 

à 1 'orore d. ROY,'lLISI'E C. C.P. 18 104 06 N Centre Paris 
17, rue des Petits-Charnps 7snOl Pari s 

Je prerrls un ab:>nnE,m::;,..Tlt-p3.quet à ROYALISl'E- UNIVERSITE de S W' à chaque parutio! 
et verse paJr cela la somme de 20 F 

de 10 N°' à chaque panrtic 
et verse p::>ur cela la sorœ'.E: de 30 F 


